
&ui pourr pr6merver lms rsstem du *hôtemu de Momtcrgis ?

Jeon Fournier nous q quittés
Possionné et érudit, !e por-
te-porole du Fonds de doto-
tion du chôteou royol de
lllontorgis vient de décéder.
Quelques défis ont été rele-
vés por Jeon Fournier, or-
dent défunseur de ce potri-
moine, comme nous le rop-
pelle Jocques Bourgon,
président des Amis du Vieux
Itllontorgis.

§ Qui pour se soucier des
restes du château de Mon-
targis ? Ilun de ses défen-
seurs vient de décéder. |ean
Fournier nous a quittés la
semaine dernière à l'âge
de 77 ans. Il a été inhumé
lundi (au cimetière de Vie-
rzon).

Hormis l'artiste et üsion-
naire Georges Thouvenot et
son épouse, très sensibles
aux conséquences du man-
que d'intérêt des décideurs
montar.gois pour le patri-
moine (voilà déjà plus de
50 ans), peu de Gâtinais ont
bataillé autant que lui pour
préserver les traces d'une
riche histoire locale.

Parmi les anciens élèves
de l'Ecole Saint-Louis (qui
occupe toujours une partie
de l'emprise du château),
Jean Fournier a, ces 25 der-
nières années, donné toute
son énergie pour la sauve-

garde des vieilles pierres sur
les hauteurs de la ville. « Il
pouvait imaginer ce château
à l'époque de sa splendeur
au XVI" siècle avec Renée
de France, Dame de Mon-
targis, dans ces lieux. Il sa-
vait qulelle venait notam-
ment prier dans la
précieuse église romane du
XII'siècle, depuis à demi
enfouie sous les décombres
du donjon », témoigne fac-
ques Bourgon, président

sauve§,

des Amis du Vieux Montar-
gis.

Incollable' sur l'évolution
du royaume de France du
V siècle au XIX, )ean Four-
nier décrivait avec passion
l'immense salle du châtearr
royal de Montargis, la
deuxième plus grande en
Europe à la Renaissance.

Au seuil des années 2000,
il a mobilisé des condisci-
ples des années 1950 pour
tenter de mobiliser l'opi-
nion publique de la ville.
Parmi eux, Iean-Michel
Aupetit et Jacques Billard
qui ont créê avec lui une
association loi 1901 : IASR,
Association pour le Sauve-
tage des Remparts du Châ-
têau de Montargis. M. Four-
nier est auSsi allé jusqu'à
nommer deux vice-prési-
dents : Gilbert Baumgartner,
historien, président de la
Société d'Émulation et Iac-
ques Bourgon. Ce dernier
rappelle que « ce groupe a
été rejoint par beaucoup
d'autres bénévoles dans un
excellent esprit et sans
aucune querelle d'ego. Mais
avant toute décision, il con-
venait de préciser qui était
le propriétaire de cette mu-
raille ».

C'était un gros travail
puisque pas moins de sept
propriétaires se partagent la

colline que dominent enco-
re partiellement des rem-
parts. un défi peu aisé,
d'autant que le château
n'est pas classé Monument
historique et qu'aucun des
propriétaires ne ;souhaite
dépenser le moindre cenü-
me.

Jean Fournier a fait appel
à un ABF (architecte des
bâtiments de France) qui a
établi un devis de répara-
tions par une entreprise
agréée aIïn de restaurer les
vielles pierres des remparts
qui regardent le centre-ville,
construits dès le XII" siècle.
Pour ce chantier de pas
moins de 800.000 €, Jean
Fournier s'est mis en rap-
port avec la Fondation du
Patrim-oine et une souscrip-
tion a été ouverte, soutenue

par des personnalités - no-
tamment le député Jean-
Pierre Door, maire et prési-
dent de I'AME, MM. Doligé
et Sueur, sénateurs - des
particuliers et des entrepri-
ses locales.

« Maltre d'ceuwe, la vüe a
soutenu ce proiet indirecte-
ment : il s'est avéré une très
bonne opération, car la
Fondation du Patrimoine
disposait de revenus impor-
tants en provenance d'héri-
tages en déshérence », nous
rappelle encore |acques
Bourgon.

D'autres belles réalisations
sont à l'actif du groupe de
bénévoles qu'a conduits
Iean Fournier. Citons la ré-
surrection des jardins Re-
naissance qui bordent le
quartier des Cités, la re-

constitution virtuelle du
château avant sa démolition
au XIX'. Via un site internet
(*), des visites virtuelles
sont bluffantes grâce à des
images de synthèse. Des ar-
guments qui facilitent la
réappropriation du château
par les habitants, mais aussi
le rayonnement de Montar-
gis sur le plan touristique.

Qui pour continuer à pré-
server l'aura de ce site his-
torique ? Des visites sont
heureusement proposées
tout l'été, en partenariat
avec l'Office de tourisme
(lire p. re).

Nous reviendrons sur ce
sujet dans nos prochaines
éditions.
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En 2011, le chantier de restauration d'une partie des remparts était arrivé à son terme.

ce pa§§ionné


